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Un boom de la drogue synthétique
TOXICOMANIE La Belgique peine à traquer 650 nouvelles molécules

~ Les policiers
européens expliquent
comment les drogues
synthétiques sont
vendues ({ légalement ».
~ Et soulignent les liens
avec le terrorisme.

On les appelle les « nou- colis expédiés de cespays chaque tif, la lutte contre les produits
velles drogues de syn- jour. Les quantités les plus im- synthétiques semble impuis-
thèse ». Elles sont parti- portantes sont transportées par sante à faire reculer la croissance

culièrement difficiles à bloquer les airs ou par bateau. » du phénomène. Avec un impact
parce qu'elles doivent être iden- 2 Comment est-ce (( légal»? majeur sur la santé des consom-
tifiées par la justice avant d'être ~~Cesproduits sont systéma- mateurs de ces drogues, mais pas
qualifiées de « drogue ». Or, pour tiquement vendus comme "non seulement. Le rapport souligne
chaque nouvelle molécule épin- destinés à la consommation hu- que« bon nombre de personnes
glée, les trafiquants en sortent maine" afin de contourner égale- impliquées dans des activités ter-
trois nouvelles de leur chapeau. ment la loi sur les substances ré- roristes, souvent des jeunes ré-
La preuve? Rien qu'en 2015, les glementées telles que les médica- cemment radicalisés, ont un pas-
limiers de l'Observatoire euro- ments ou les compléments a/i- si de petit délinquant, notam-
péen des drogues et des toxico- mentaires. On les retrouve ainsi ment via la consommation et la
manies (OEDT) et d'Europol, généralement vendus sous l'ap- vente de drogues, et exploitent de
qui publient leur rapport ce mar- d' fi l .
di, en ont identifié une centaine. pellation "selsde bain", "encens~ .zverses ~ç?ns ~T~ conneXlons

'p'ots-pourris", "enf1'lVlisvéuétal" ave? ~e.mzlwu c;wunel pour lesCe qui oblige à surveiller près de b' ~ b t t· t t t l
ou encore "molécule de re- ac zv.zes errons es» e que, e650 molécules différentes, les 1 t dcherche", c'est-à-dire molécules «c OlS?nnemen es sermcestrois quarts étant « nées» durant h 'de l l tt t l t
d t" 'l h h . t' c arges a u e con Te e e170-les cinq dernières années. Un es ·mees a arec erc e sczen l-, d l l 'd
fique, explique Michael Hogge, n. smte et ~ a utte a,ntl ,TOllfUe

casse-tête pour les policiers et les .i:'
douaniers. expert chez Eurotox, point focal peu paTjo~s amener a neg,lger

de surveillance pour l'Observa- certames'p~stes ». Le m~c~e, des

1Quel en est le mécanisme de toire européen des drogues pour dro~es dle~a~es est estime a au
diffusion? «La Chine et B Il t l UT Il· . C l moms 24 milhards pour la seule

lIn de sont devenus les de.alers ruxe es e a Ha OllIe. e a E P' d" d'n'empêche pas certaines saisies, uroI?e. res un Jeune sur lX
globaux de la planète en l'inon- mais ceparavent est très tfficace parmi les Be!~es entre 15 ~t 24
dant de produits psychoactifs· r l s t arfiqu t. Les e _ ans en a deJa consomme, un
B d d· fi b' pou e r an s. » x h'ffr. .eaucoup epro utts sont a Tl- perts de l'Observatoire européen CIe « en progresSlOn
qués par des fabricants officiels pensent d'ailleurs qu'au-delà des constante ».
et légitimes quifont même la pu- offres identifiables sur l'internet 4 Echec en Belgique. L'am-
blicité de cesproduits dans leurs public existent des réseaux de pleur du phénomène est
catalogues. Ils peuvent en en- « grossistes )) dans le « dark aussi le signe d'un échec de la ré-
voyer quelques milligrammes ou net )?, ces parties de la Toile ré- plique de la Belgique face à la
des tonnes par des systèmes d'ex- servées aux activités discrètes ou diffusion de ces nouvelles
péditions rapides qui peuvent at- illégales. Ces revendeurs recon- drogues, qui circulent souvent
teindre l'utilisateur final en deux ditionnent les produits finis sous parfaitement légalement en s'af-
jours seulement, explique un en- un marketing plaisant, notam- fublant de masques de produits
quêteur spécialisé qui a participé ment écoulés lors d'événements. «non destinés à la consomma-
à l'élaboration du rapport. Cela Une récente étude Eurobaro- lion humaine ». La Belgique a
ne coûte que cent euros pour un mètre montre que seul un jeune pourtant adopté une loi début
kilo de produits chimiques qui sur trois achète ces produits chez 2014 afin de mieux lutter contre
peut se transformer en dizaines un dealer, les autres les recevant ces nouvelles substances. Elle
de milliel's de doses, avec un bé- d'un « ami ??, essentiellement comporte, par exemple, la levée
nifice majeur. C'estparticulière- dans le milieu festif. du secret de l'instruction pour
ment le cas des cannabinoi'des
(du cannabis synthétique) et du 3 Financer le tenorisme. Mal- les labos d'analyse, qui doivent
fentanyl, un puissant antidou- . gré 50.000 saisies aux quatre communiquer leurs infos au ré-
leur. Les paquets sont aisément coms de l'Europe en 2?1~,pour seau de santé publique afin de
dissimulés parmi les milliers de plus de 4 tonnes de pnnClpe ac- pouvoir diffuser des alertes ra-
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pides lors de l'apparition d'un quants. Mais cette partie de la loi
nouveau produit particulière- attend toujours ses arrêtés d'exé-
ment nocif. Elle poursuit aussi cution et est donc lettre morte,
les simples actes préparatoires plus de deux ans après son vote à
au trafic, même quand celui-ci une large majorité. Du côté du
n'est pas encore accompli. En cabinet de la santé fédérale, on
outre, elle prévoit que les pro- avoue n'avoir prévu aucune
duits puissent être classés échéance pour cette mise en
comme « drogue» de manière œuvre. D'autres experts mettent
générique, par groupe de molé- en doute l'efficacité de cette ap-
cules, afin de ne plus laisser proche répressive: «Si davan-
l'avantage du temps aux trafi- tage de produits sont interdits

BLANCHIMENT

Des étudiants
belges employés
comme mules
Triste privilège, la Belgique
semble apparaître à cha-
cune des 160 pages qui
décrivent le trafic mais
aussi le blanchiment des
revenus liés aux drogues
illégales. Exemple parmi
d'autres, le mécanisme qui
blanchit les revenus de la
vente du cannabis dans le
nord de la France, déman-
telé il y a peu par des
équipes belgo-françaises.
L'argent cash provient de
la vente de cannabis dans
le nord de la France, puis
est transporté discrète-
ment par voiture particu-
lière vers la Belgique, où il
est utilisé pour acheter de
l'or. Puis, des courriers,
« souvent des étudiants
belges utilisés comme des
mules», transportent l'or
vers Dubaï, sous prétexte
d'un voyage touristique.
L'or y est vendu à des
fabricants de bijoux, qui
écoulent leur production ...
en Inde, où le marché des
bijoux en or est florissant.
Les profits sont finalement
partagés par les trafi-
quants et les blanchisseurs
via des banquiers qui ont
accès au système finan-
cier. « Un des acteurs de ce
réseau a admis avoir blanchi
à lui seul36 millions d'euros
depuis 2010 en envoyant
plus de 200 kilos d'or de
Belgique en Inde. Le réseau
complet collectait près de
170 miffions par an», sou-
ligne un enquêteur belge.
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sur cette base, ne risque-t-on pas
de voir apparaître des pratiques
deproduction clandestines, V01:re
d'autoproduction, ou encore des
détournements de substances en-
COTeplus dommageables pour la
santé que la majorité des d1'Ogues
qui circulent actuellement »,
souligne Michael Hogge, qui
plaide plutôt pour un modèle de
« marché légal encadré ».•
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